
Concours 2023 : Le ciel en Uzège 
 
Ciel, ma ville !!!! 
 "Voilà enfin Uzès. Après m’être échappé du giron familial, j’ai fait un si long voyage dans les cieux 
pour revenir sur cette ville. Pour sûr, fini pour moi de musarder autour du monde. Dorénavant, ma 
vie sera ici. 
Je craignais vraiment ne jamais pouvoir revenir car dans ma famille Nuage les enfants doivent 
impérativement suivre leurs parents partout et les miens ont la bougeotte. 
Poussée par les vents et les alizés, ma famille se déplace en permanence, quelquefois paisible elle 
vogue au-dessus des paysages, d’autres fois très énervée, colérique, elle déclenche des orages, des 
ouragans, des pluies diluviennes, des catastrophes. Allez savoir pourquoi ? 
Alors que moi, Petit Stratus blanc et cotonneux, j’ai envie d’une vie simple dans le ciel de cette 
région qui m’a séduit la première fois où je l’ai survolée". 
 
Soudain, Petit Stratus cligne de l’oeil quand il ressent un chatouillement sur sa paupière. Il découvre 
qu’il est encerclé de flocons blancs qui, peu à peu, glissent vers la ville et s’évanouissent 
délicatement sur les branches des arbres de tous les quartiers. Ils couvrent les rues et places d’un joli 
boutis immaculé. 
"ça alors,  la neige à Uzès ! 
 Mais d’où arrivent ces malotrus altostratus, ils vont refroidir la ville. Ici, je croyais que le ciel 
serait toujours joyeux, gai, chaud. Comment ont-ils pu se permettre d’assombrir ainsi ma journée 
avec cette chape grise au-dessus de moi ?" 
Bien abrité sous une avancée de toit, un pigeon surpris d’entendre parler un nuage s’approche 
avec méfiance de cette bavarde pelote flottante. 
-"Dis donc, nuage, c’est bien toi qui causes ? 
- Oui, monsieur le Pigeon, que vous êtes joli, que vous me semblez beau ! 
  Sans mentir si votre ramage se rapporte à votre plumage, vous êtes le Phoenix des hôtes de ces     
toits. 
- Arrêtes tes flatteries, tu as l’air de bien mal connaître la région. 
 Moi, j’habite ici depuis toujours. Oui, il neige aujourd’hui, mais c’est très rare. Ce qui m’attriste 
c’est plutôt ce dôme gris mais, soyons sans crainte, cela va vite passer, l’hiver est bientôt fini". 
Petit Stratus rassuré décide de suivre le pigeon pour la visite des lieux. 
-"Dis donc, monsieur le Pigeon,  comment faire pour repeindre le ciel en bleu parce que je 
grelotte un peu aujourd’hui ? 
- Sois patient, Messire Mistral va s’en charger. Et là, tu vas voir revenir notre beau ciel d’azur au-
dessus de nous.                           
- Qui est Messire Mistral ? 
- C’est un sacré bonhomme qui n’aime pas les ciels tristes, tu verras quand il se réveillera. Il se 
régalera de brinquebaler très fort le ciel au-dessus de nous. Pour cela, il gonflera d’air ses joues 
jusqu’à ne plus pouvoir le retenir alors tout d’un coup il ouvrira sa bouche et libérera un souffle 
énorme qui emportera tout sur son passage. Monsieur Mistral, c’est la terreur des nuages. Après 
ces bourrasques, tu verras comme un magnifique bleu viendra à nouveau réchauffer notre ville". 
Monsieur Pigeon a dit vrai. 
Quelques jours après, la lumière éclaire à nouveau les Uzétiens alors que les deux amis 
insouciants batifolent au-dessus de la cité. 
 
Un matin d’avril, navigant au dessus de jardins, Petit Stratus a les narines titillées par des 
effluves agréables. 
- "Dis donc, monsieur Pigeon, qu’est-ce qui sent si bon ? 
- Ah, tu as bon nez, tu sens tous les parfums que nous offre le Jardin Médiéval. Et bien nous 
sommes maintenant au printemps. C’est la saison où Dame Nature veut nous séduire, alors elle 
exhale d’agréables bouquets de senteurs qui enivrent notre univers. 



- Hummm, ça sent vraiment bon. 
- Regardes bien et écoutes bien, nous ne sommes plus seuls à nous amuser ici-haut. Autour de nous 
des oiseaux, revenus de l’on ne sait où, batifolent allègrement. Ils gazouillent à plein bec, ils offrent 
une symphonie céleste aux promeneurs". 
Ainsi, Petit Stratus a maintenant des copains qui piaillent et virevoltent avec lui. Mais, le soir venu, 
tous les oiseaux regagnent leur nid pour la nuit. Seul, ne sachant où dormir, Petit Stratus décide de 
s’arrimer à Demoiselle Fenestrelle. Ainsi, accroché au sommet de sa tour, il se sent en sécurité 
pendant que Sieur Soleil s’en va loin derrière l’horizon. Petit Stratus s’émerveille des couleurs 
mordorées, rosées, orangées et même parfois rougeoyantes qui illuminent au loin ce ciel vespéral. Il 
lui semble que Sieur Soleil recouvre la région d’une couverture chatoyante. 
La nuit s’installe peu à peu, les habitants sont rentrés dans leurs pénates, les volets sont clos. Alors 
que Mademoiselle Lune dans tous ses quartiers veille sur la cité, Petit Stratus s’endort… 
 
Après plusieurs mois, le voilà maintenant bien installé dans cette nouvelle vie avec Monsieur 
Pigeon toujours bienveillant pour lui. 
Quand soudain ! 
-"Monsieur Pigeon, Monsieur Pigeon, que se passe-t-il ? 
Quel est ce vacarme en bas, je vois des gens partout dans les rues, il y a quelqu’un qui parle très 
fort pendant que des vaches noires courent dans les rues poursuivies par des chevaux, ça me casse 
les oreilles. 
- Oh, tu en as encore des choses à découvrir. As-tu remarqué qu’il fait chaud maintenant ? 
- Oui, même que j’aime bien, j’adore lézarder dans un coin de ce ciel ensoleillé. 
- Et bien, tu n’es pas le seul à aimer notre région en été. Beaucoup de monde vient passer ses 
vacances en Uzège. Et quand il y a des estivants, c’est la fiesta dans la ville. 
- Ah, ça oui, j’ai vu que le soir, les gens se promènent, dansent quelquefois, j’ai même vu une fête 
foraine. Sur les balcons de l’Evêché, certains comptent les étoiles, il leur donne même des noms. 
J’ai entendu quelqu’un raconter l’histoire de la voie lactée à des enfants, j’ai bien écouté et regardé 
là-haut et c’est vrai que c’est beau la nuit. Je crois que quelques étoiles m’ont fait des clins d’oeil, 
j’étais fier. 
- Tu ne le sais pas mais moi je les ai observées, du firmament,  toutes les nuits, elles ne te quittent 
pas des yeux". 
Rassuré par la bienveillance nocturne de Madame Galaxie, il est maintenant sûr de son choix de 
vivre ici. 
Durant les mois d’été, le charme a opéré, jamais il ne quittera ces cieux. 
 
Cependant, force pour lui est de constater que les jours raccourcissent, il fait un peu plus frais le 
soir, quand ! 
- "Monsieur Pigeon, Monsieur Pigeon, pourquoi me jettes-tu des cailloux, ça fait mal, regardes j’ai 
des bleus sur tout le corps. 
- Grand nigaud, fini l’éternel ciel bleu, c’est maintenant l’automne, voilà que les orages cévenols 
commencent à se manifester. Certains sont particulièrement méchants, ils nous agressent avec 
des éclairs, de la pluie et des grêlons comme ceux qui t’ont mitraillé. Moi, dans ces moments là, je 
me mets à l’abri sous les arbres de la Vallée de l’Eure, d’ailleurs j’y vole tout de suite. 
- Attends moi, j’arrive". 
 
Cela fait bientôt une année que Petit Stratus habite le ciel d’Uzès  en espérant y demeurer pour 
toujours tant il a plaisir à survoler cette ville, mais c’est sans compter sur sa famille partie à sa 
recherche. 
Et voilà, qu’un matin de novembre, se dressent devant lui ses parents forts courroucés. 
- "Ah, te voilà enfin, nous t’avons cherché partout, nous avons soulevé ciel et terre. Nous avons fait 
le tour du monde, nous avons interrogé tous les cumulus, tous les nimbus. Personne ne t’avais vu. 
Et l’on te retrouve ici tranquille, on te voit danser, jouer, t’amuser. 



Dis donc, tu n’as pas l’air très heureux de nous revoir. Quoi qu’il en soit, tu viens avec nous, nous 
avons affaire ailleurs. 
- Ah, ça non, je ne viendrai plus avec vous, je ne suis plus un enfant. J’ai décidé de rester ici. 
- Quoi, écoute-moi ce gamin dit le père fort étonné. 
- Je ne suis pas un gamin, je suis un adolescent, je ne viendrai pas avec vous. N’insistez pas". 
 
Comme toutes les mères, maman Nuage intervient avec diplomatie pour dire à son fils qu’elle 
comprend sa volonté pour voguer de ses propres ailes, il la lui prouve avec cette année passée 
sans eux. Elle ajoute qu’elle est fière de son choix, elle lui trouve beaucoup de courage pour 
prendre si jeune sa destinée en main. 
Rasséréné par ces douces paroles maternelles, Stratus l’ado, dit au revoir à sa famille et se 
retournant pour un dernier regard vers ses parents part rejoindre Monsieur Pigeon qui 
l’attend près de la fontaine. 
Devant la détermination de leur enfant, la famille Nuage a continué son éternel voyage loin, 
très loin. Depuis ce temps, tous les jours, Sieur Soleil brille de tous ses rayons sur l’Uzège. 
 
Cherchez le bien, Stratus l’ado s’invite toujours dans un coin de notre ciel bleu. Dorénavant il 
voyage dans des clichés sur papier glacé car il pérore sur toutes les cartes postales expédiées 
vers toutes les contrées. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


